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Le	début	de	la	période	2009-	2013	a	été	marqué	par	la	relocalisation	en	Anjou	avec	migration	du	siège	
social	et	mise	en	route	d’un	nouveau	domaine,	en	remplacement	de	celui	de	la	Minière.		

Des	reclassements	de	personnel	ont	été	nécessaires	et	pour	ceux	qui	avaient	accepté	de	déménager,	
une	période	de	regroupement	dans	un	ALGECO	à	côté	de	la	SNES	a	permis	d’attendre	que	les	bâtiments	
soient	construits.		

Des	surprises	ont	ponctué	les	visites	des	deux	chantiers	comme,	par	exemple,	la	découverte	inopinée	
de	 l’oubli	 de	 la	 création	 dans	 le	 béton	 d’une	 ouverture	 pour	 l’unique	 fenêtre	 du	 bureau	 de	 la	
Directrice,	ainsi	condamnée	à	la	mise	à	l’obscurité	dans	une	pièce	aveugle…	

Sur	le	site	de	l’Anjouère,	le	challenge	agronomique	a	été	relevé	avec	brio	et	très	rapidement,	compte	
tenu	 de	 la	 mauvaise	 qualité	 des	 sols	 de	 l’exploitation,	 qui	 avaient	 été	 longtemps	 négligés.	 Et,	
finalement,	les	destructions	de	parcelles	ont	principalement	été	le	fait	des	anti	OGM,	qui	sont	venus	
nuitamment	détruire	les	essais	de	variétés	résistantes	aux	herbicides.	

Entre	2009	et	2013,	le	GEVES	a	proposé	l’élargissement	de	la	VAT	à	la	VATE,	pour	ensuite,	mettre	au	
point,	 tester	 et	 mettre	 en	 œuvre	 de	 nouveaux	 protocoles,	 souvent	 plus	 complexes	 que	 lorsqu’il	
s’agissait	d’essais	plus	classiques	d’évaluation,	tant	de	la	valeur	agronomique	que	technologique	des	
variétés.	

Il	a	alors	fallu	faire	preuve	de	créativité	et	accepter	de	sortir	d’une	certaine	forme	de	routine,	voire	de	
remettre	en	cause	certains	protocoles	antérieurs.	

Pour	la	DHS,	 l’expérience	acquise	sur	maïs	a	pu	être	étendue	à	d’autres	espèces,	permettant	de	ne	
plus	implanter	au	champ	qu’un	nombre	beaucoup	plus	restreint	d’espèces	et	ainsi	réduire	de	façon	
très	conséquente	les	coûts.	

La	période	a	également	été	mise	à	profit	pour	positionner	les	experts	de	la	SNES,	du	SEV	et	de	
BioGEVES	au	sein	des	instances	européennes	de	l’ISTA	et	de	l’UPOV.		

L’INOV	a	rejoint	le	GEVES	qui	s’est	positionné	afin	d’obtenir	le	leadership	national	sur	les	ressources	
génétiques	 et	 assurer	 l’animation	 de	 la	 coordination	 nationale	 pour	 la	 conservation	 des	 dites	
ressources.	

En	accord	avec	 le	Président,	 la	 structure	de	 l’équipe	de	Direction	a	été	 remaniée	avec	 l’arrivée	de	
BioGEVES	en	son	sein,	non	plus	positionné	comme	œuvrant	au	service	de	la	seule	SNES	mais	bien	en	
appui	aux	2	pôles	du	GEVES	que	sont	les	semences	et	les	variétés.	

L’engagement	le	plus	fort	et	le	plus	ambitieux	du	GEVES	au	cours	de	cette	période	s’est	traduit	par	son	
implication	 dans	 les	 projets	 du	 PIA	 :	 AKER	 bien	 sûr	 et	 aussi	 PEAMUST,	 BREEDWHEAT,	 SUNFLOW,	
GENIUS,	 etc.,	 pour	 le	 plus	 grand	 bénéfice	 et	 enrichissement	 des	 équipes	 concernées	 et	 afin	 de	
positionner	 davantage	 le	 GEVES	 dans	 la	 recherche	 appliquée,	 en	 lien	 et	 appui	 à	 la	 recherche	
fondamentale.	

D’ailleurs,	le	GEVES	doit	absolument	conserver	et	développer	une	valence	recherche	dans	ses	activités	
cœur	de	métier.	


